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Lors de mon voyage en Égypte, j’ai eu l’opportunité de visiter le Musée
national de la civilisation égyptienne au Caire. Avant même de
pénétrer dans le musée, on est frappé par son immensité. Le bâtiment,
doté d’une hauteur impressionnante, s’élève majestueusement à côté
d’un immense lac artificiel entouré de verdure qui vient contraster
avec l'arrière-plan désertique de la ville, créant une atmosphère
solennelle et grandiose. Ce cadre monumental nous plonge dans une
atmosphère hors du temps rendant hommage à la grandeur de cette
civilisation passée, mêlant traditions et modernité (on se serait cru
dans Assassin's Creed odyssée). Ce musée, qui retrace l’histoire
fascinante de l’Égypte à travers les siècles, abrite une exposition
particulièrement impressionnante : celle dédiée aux pharaons. Plonger
dans cet univers, entre momies royales et trésors antiques, a été une
expérience marquante, mêlant admiration et émerveillement devant
l’héritage de cette civilisation millénaire.

Introduction 

Un voyage à travers
les dynasties 

Parmi les pièces les plus impressionnantes,
l'exposition  des momies royales m’a particulièrement
marqué. Dès l’entrée dans l’exposition, l’atmosphère
nous transporte dans un autre temps. L’éclairage
tamisé, les descriptions soignées et la disposition des
artefacts permettent une immersion totale. Voir de près
les dépouilles des plus grands souverains de l’Égypte
antique, comme Ramsès II ou Hatchepsout, procure une
sensation étrange et solennelle : ces figures, jadis
divinisées, sont là devant nous, témoins silencieux de
leur époque.  



Les objets exposés ne se limitent pas aux momies : bijoux somptueux,
amulettes finement travaillées, stèles sculptées et papyrus dévoilent le
raffinement artistique et l’ingéniosité des artisans égyptiens. J’ai été
captivé par les détails des parures, notamment les colliers en or et
pierres précieuses, qui rappellent à quel point l’ornementation occupait
une place essentielle dans la culture égyptienne. Le savoir-faire des
artisans est fascinant : la minutie dont ils faisaient preuve impose le
respect, surtout lorsque l'on observe les outils rudimentaires dont ils
disposaient. Malgré des moyens limités, ils parvenaient à réaliser des
œuvres d'une finesse inégalée, témoignant de leur capacité et de leur
maîtrise technique. 

Cette immersion dans la civilisation
égyptienne a été une expérience
inoubliable, révélant la grandeur et
la complexité d’un héritage toujours
vivant. L’ingéniosité des artisans, la
symbolique omniprésente et la
quête d’éternité des pharaons
résonnent encore aujourd’hui et
fascine, offrant une source
d’inspiration inépuisable. Si vous
passez par le Caire, je ne peux que
vous recommander de découvrir ce
lieu unique, témoin de la grandeur de
l’Égypte antique. 

Conclusion 

Cette visite m’a permis de mieux comprendre l’importance de la
symbolique dans l’art égyptien, une dimension qui résonne avec
notre domaine d’études. Chaque motif, chaque pierre, chaque
couleur avait une signification précise, souvent liée à la
protection, à la puissance ou à l’au-delà. Cet aspect ornemental,
à la fois esthétique et spirituel, est une source d’inspiration
précieuse pour toute réflexion sur la bijouterie et le design. 
En parallèle, l’exposition met en lumière l’influence de
l’architecture monumentale et la manière dont les pharaons ont
cherché à laisser une trace éternelle à travers leurs
constructions.  

Leur remarquable état de conservation est le résultat d’un processus
complexe et méticuleux : la momification. Les prêtres embaumeurs
retiraient d’abord les organes internes, à l’exception du cœur, avant de
sécher le corps avec du natron, une substance naturelle absorbant
l’humidité. Après plusieurs semaines, le corps était enduit d’huiles et
enveloppé de bandelettes de lin imprégnées de résine, garantissant
ainsi sa préservation pour l’éternité. Ce rituel visait à assurer au défunt
un passage en douceur vers l’au-delà, où il devait renaître et continuer
son existence éternelle. Leur état de conservation est déconcertant,
certains semblant presque encore vivants. Sur certaines momies, on
peut encore apercevoir des cils, détail troublant qui accentue la
proximité avec ces personnages du passé qui ont traversé les siècles et
qui continueront à le faire. 

L’héritage des pharaons et son
impact aujourd’hui 


